
26 mai 2012 _ Fresque Jean MOULIN  /  Saint-Andiol

Le Château de ST ANDIOL, où était tenue toute la journée  une expositions de postes de radio des années 1940-1945, avec démonstrations de liaisons.



La salle d’exposition du matériel radio.

Exposition dans une salle voûtée au rez-de-chaussée du château :  des vitrines de matériel radio allié, dont cinq valises  pour les modèles les plus utilisés par le BCRA. 

Radio type  A MK III, 1944

3-9MHz, 5W _ Angleterre

Radio type  A MK III, 1942

3-9MHz, 4-6W _ Angleterre

Radio type  SSTR I, 1942

3-14MHz, 8-15W _ USA

Radio type  3 MK II, 1942

3-15MHz, 18W _ Angleterre

Les témoins et les acteurs de cette période sont de moins en moins nombreux et pour faire vivre le travail de 

mémoire, des passionnés d’Histoire et de radio ont décidé d'honorer la mémoire de celles et ceux qui se sont 

courageusement opposés à l’envahisseur et au gouvernement de Vichy.

Ces passionnés, des radioamateurs membres de l’association ERRA (Esprit de la Résistance en Rhône Alpes), 

ont présenté des matériels de transmission utilisés par les opérateurs radio clandestins dont des valises radio 

anglaises, proches de celle qui fut parachutée dans les Alpilles avec Jean Moulin, Raymond Fassin et Hervé 

Monjaret le 2 janvier 1942. 

Cinq valises ont été exposées - les modèles les plus utilisés par les radios des services secrets de la France libre 

(BCRA) - ainsi que plusieurs petits récepteurs clandestins.

Ils ont réalisé également des liaisons radio sur les bandes radioamateurs (sous l'indicatif TM3FFI, spécialement 

accordé par l'administration pour ces manifestations) avec des valises anglaises de type 3MK II, dite "B2". Ces 

liaisons ont été réalisées .   Source :     http://www.memorialjeanmoulin.fr



Sur un grand panneau à l’entrée de la salle d’exposition, étaient exposés la technique des transmissions radio clandestine en France occupée dans les années 1940-1945.

Les opérateurs radios, d’abord formés en Angleterre, puis formés en France, couraient un danger mortel comme le montrent les chiffres des années 41-42 :  les trois quarts 

furent arrêtés et la moitié exécutés.  Ces héros de l’ombre, qui se sont sacrifiés pour la France, méritent de ne pas être oubliés.







La mission des opérateurs radio clandestins (surnommés ’’pianistes’’) était 

d’entrer en contact avec les centrales radio situées en Angleterre.  Au début, 

les pertes furent très importantes :  75% des radios sont arrêtés au cours des 

années 1941 et 1942, et plus de la moitié exécutés.  


